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Le tout calcuté- pour le Méridien de Montréal, situé §
an 459 30° .26" de latitude septentrionale, et au =
739 34’ 29” defohgitüdeoccidentale de l’observa-*
toire Royal de Greenwictr, contenant ta températureze)
pourtous led jours de l’année, le-lever etle coucher té
du soleil et de laluge, les Éclipses, . des variétés §x
amusantes, etc. ete.
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PaMONTREAL!
{A vendre en groa'et en détail àliniprimerie"de ox.2.. LOUIS PERAKAULT, Faro Mt" Vincent. -

et àla Librairie ws B- ROLLAND. 5
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- Comput Eeclesiastique.
Nombre d’Or.........……000c0..W17
Cicle Solaire..……..…..…..…....…......20
Epacte.….…ncc0cocccoveccen cu 0000 ÛT
Indiction Romaine. ...…....…....…..... 2
Lettre Prominicale.….…....…..........PB

Fetes Mobiles.

Septuagésime ..….…..........20 Février.
Sexagésime..….……..….0000us6+27 Février.
Quinquagésime ............ 6 Mars.
Les Cendres ‘.……..#f.... 0... 9 Mars.
Dimanche de la Passion. .....10 Avril.
Dimanche des Rameaux......17 Avril.
Pâques.…o...............24 Avril.
Quasimodo ........…........ l Mai.
Rogations... .30, 31 Mai, et 1 Juin.
Ascension ............... 2Juin.
Pentecôte ...............12 Juin.

- Sainte-Trinité. ee... . so oe eeel9 Juin.

Fête-Dieu ee ° e60as . oo e00023 Juin.

Premier Dimanchede l’Avent, 27 Novembre
; Dimanches après la Pentecôte, vingt-trois.

* Quatre-Temps.
° Du|Printemps.<....160..18..19 Mars.

D’Été....….......15..17..18 Juin.
D’Automne …....21..28..24 Septembre.
D’Hiver 6.0.0....14..16. «17 Décembre.

LePrintemps, le 20 Mars, à 4h. 28m.du soi
L'Été,......le 21 Juin, a 1h. 5m. dusois
L'Automne,. .le 23 Septemb. à 3h. 17m. du map|
L?Hiver, <...le 21 Décemb. à 9h. 4m. dusoù
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SYNCHRONISME DE L’AN DE N. S. 1859.

Age du monde 5859.
L'an 5863 du monde selon Usher.
L'an 5619 du monde selon les Juifs.
L’an 7366 du monde, version des Septantes.
L’an 6572 de la Période Julienne.
L’an 5620 de l’ère juive commencera le 14 septembre.
L’an 1276 de l’ère mahométane commencera le 15octobæ
L’an 1859 des Russes commencera le 13 janvier. 7’
L'an 4035 des Chinois. .
L’an 2612 dela fondation de Rome selon Varron. |
L’an 2606 dépuis l’ère de Nabônassar. |
L'an 2635 depuis la 1re Olympiade d’Iphitus, ou Tasème

année de la 658me Olympiade. - --
L’an 7367 d’après le ealcul des GrecsOrientaux,
L'an 367 dela découverte de l’AmériqueparC. Colombe.
L’an 251 de la fondation de Québec.
L’an 217 de la fondation de Montréal.
L’an 93 de la possession du Canada par Angleter
L'an 83 delaRépublique des Etats-Unis, le ijuiet.
L'an 5 de l’Empire Français, le 18 mai.

=" = ects

Etoiles du matin et du soir.

 

 

Vénus sera étoile du matin jusqu’au 27 septembre et
ensuite étoile du soir le reste de l’année. +

Mars sera étoile du soir jusqu'au 21 juillet et edfluite
gfétoile du matin jusqu’à la fin de l’année.

Jupiter sera étoile du soir jusqu’au x“ juin, ensuite
étoile du matin le reste de l’année. 

1 .
ip

Saturne sera étoile du matin jusqu’au 20 janvier, @

aite éteile du soir jusqu’au 8 août, et ensuite Étoile ‘du
matin le reste de l’année.
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Fo a DATS

Il y auradurant cette année quatre éclipses de Sol grE*
et deux de Lune commesuit, savoir :— Ha

10—Eclipse partielle de Soleil, le 2 Février, invisibl Lx
20—Eclipse totale de Lune, le 17 Février, visible ue

Canada comme suit:—Commencement de l'éclipse MN
4h. 3m. du matin, sera totale depuis 5h. jusqu’à 6h. 38:4%
la lune se couchant à 4 ou 8m. après le lever du soleil rie
, 89—Eclipse partielle de Soleil, le 4 Mars, invisible. ATEN
 49—BEclipse partielle de Soleil, le 29 Juillet. Elle Riiw
durera que quelques minutes commençant à environ vs
heure avant le coucher du soleil. -- es de
5o—Eclipse totale de Lune, le 18 Août, invisible. TE

a 69Eclipse partielle de Soleil, le 28 Août, invisible 2nal
 

 

+: TEMPÉRATURE DE L'ANNÉE 1859. - food:

 

JANVIER.—Du ler au 4, froid ;—du 4 au 12 ce LJ™%
de temps sera bien froid & moins que le ventne soit Si PA
du 12 au 18, neigeet poudrerie durant une partie de ew
intervalle ;—du 18 au 25, beau et froid, si le vent est RAS
Nord-Ouest, neige, s’il est Noxd ou Nord-Est,pluie, s’il Qin
Sud ;—du 25 au 2 Février, doux pour quelques jours. fet:

h

FEVRIER.—Du $ au 10, bean et doux la majeure | a
tie de cette durée, si le vent se tient au Nord-Ouest, n A og
Îreige ou pluie s'il est Sud ou Nord-Est;—du 10 au J%
ce laps de temps sera presque tout beau et passablem ue
frog;—du 17 au 24, neige et gros vent durant cet inf,"

“valle ;—du 24 au 4 Mars, neige, si le vent est Nord, p TN
s’il est Sud ou Nord-Est, : BRax

MARS—Du 4 au 11, beau et doux une partie deMgs
intervalle ;—du 11 au 18, beau et froid durant quelctgia;
 jeurs;—du 18 au 26, beau et doux pendantcette du hg
,du26 au3 Avril, il y aura l’an de ces jours une tem) NE,
et du grand vent.
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AVRIL.—Du 8 au 10, grand vent et un peu de neige,
YD Wan de ces jours ;—du 10 au 1'7, temps variable, tantôt*

pauvais, tantôt beau ;—du 17 au 24, ce laps de temps sera
« à qdresque tout beau ;—du 24 au 2 Mai, un peu froid, mais .

53ez beau.

wa MAL—Du 2 au 9, le temps sera variable quoique plus '
va puvent beau que pluvieux ;—du 9 au 16, cet intervalle?
Ti pra pluvieux ;—du 16 au 24, temps variable, pluie d’un
gt Ur à l’autre ;—du 24 au 31, une grande partie de cet‘
» y «if tervalle sera toute de jean temps.

mit

|

JUIN.—Du ler au 7, quelques jours de plure ;—du 7 ‘
« [kh 15, la majeure partie de cette durée sera belle et un
mien chaude ;—du 15 au 23, ce laps de temps sera sujet

px ondées de temps à autre ;-—du 23 au 30, temps va
vent. ole ;—du 30 au 7 Juillet, le temps sera encore variable
k mæéfais passablement ehaud. i

——| JUILLET.—Du 7 au 14, beau et chaud toute cette |
4 prêe ;—du 14 au 21,le tempssera encore beau et chaud |
À nt que le vent sera Sud-Ouest, mais pluvieux si le vent
qi au Sud ou Sud-Est ;—du 21 au 29, cet intervalle*
 

2-* }ra beau et très-chaud ;—du 29 au 5 Août, le temps se-
57+-"} encore chaud.
=«| AOUT.—Du 5 au 13, temps variable, quelques ondées
“…«} temps à autre ;—du 13 au 21, temps chaud et accom-
ae gné de quelques ondées de temps à autré;—du 21 au
+* }, temps variable et passablement chaud :;—du 27 au 3
wW£ptembre, ce laps de temps sera tout beau.
<4 SEPTEMBRE.—Du 3 au 12, cet intervalle sera en-'
4: “tre de beau temps et assez chaud ;—du 1% au 19, ure

wMrtie de cef intervalle sera de temps cru accompagné de.
= © Muie de temps àautre ;—du 19 au 26, beau, pendant une
«wffrtie de cettedurée et passablement chaud :—du 26 au

Octobre, temps variable, pluie de temps a autre.
or {OCTOBRE.—Du 8 au 11, beau une partie “de cette
… #grée;—du 11 au 19, beau tant que le ventsera du S. O..
Fe ia pluie s’il est N. E. ;—du 19 au 25, beau et un peu
> pid ;—du 25 au 81, passablement beausi le ventest S. 0,
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M NOVEMBRE—Du 1er au 10, passablement froid ave] im
gros vent ;—du 10 au 17, pluie ou neige si le vent est Nj jo
ou N. E.;—du 17 au 24, temps sombre et cru, neige otf ime
pluie ;—du 24 au 30, froid, variable et insuportable. LAL,

DECEMBRE.—Du ler au9, froid et neige une partifk |
de cet intervalle ;—du 9 au 16, beau et très froid toutfy ,
tette durée ;—du 16 au 24, passablement beau et froid Int
du 24 au 31, temps excessivement froid toute cette durée te 3
sijle vent se tient au Nord-Ouest, mais s’il tourne au Nordf* |
Est, on aura neige et poudrerie gendant deux ou troiffkmi

 

 

 

 

jours consécutifs.
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DIFFÉRENCE DU TEMPS. hn 5,

Bl
Le succès qu’a obtenu le Câble Atlantique a appel fui 1j,

l'attention sur la différence des heures gans les différenteBluÿ ‘y
parties du monde... Une table préparée depuis quelquifiim,
temps par Mr. John R. Burnett, de Livingston, E. Ug. I
offre à cet égard quelques renseignements intéressants:-
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Lorsqu’il est MIDIjuste & New-York, le temps est comm Bu,

suit dans leslieux suivants, savoir :— ‘ I, J

AVANT MDL. |E{m|s.] arrès mm: |fe] MU T
Buffalo 11/56/82 Londres, Angleter.| 4|50|4Bt‘I
Charleston .....[11|89/40] Montréal .. .... 12| 114819.
Cincinnati ...... 11/16/18} Sébastopol ......| Tj10|<Mti %.
Nouvelle-Orléans. (10155|40} St. Pétersbourg ..| 6/57: QE
Philadelphie ....|11|55/22} Jérusalem ....…. TIT ven
Cité du Lac Salé. 9/27|40} Edimbourg ...… 4143 ly
Orégon -....... 8/4640 Constantinople ..| 6;51|§ 83
Henolulu, Sand- | Calcutta ........ 10/49 195 43

wieh...….……| 6/24} 8{ Madrid .......…. 41401184 Ep
0 ; Rome .......... 51461 RME:

Liverpool ....... 4144 *
, x,

La différence du temps entre un boutet l’autre du cat ny
du télégraphe sous-marin entre ile Valentia (Irland y
okJa baie de la Trinité (Terre-Neuve), est de 2h. 48m."

| 4 “\



JANVIER. :
 ©

TA
Ke

£ NEMAINE.|FETES RELIGIEUSES.

Nouvelle uune,

Pleine Lune,

SOLEIL.

le 4 à Oneure 32 minutes du matin.
Premies Quartior, le 14, à 2 heures 29 minutes du matin.

le 18,à 6 heures & Miliutes du soir.
Dernier œuartier. le 25, & 3 heures 81 minutes du soir.

LUNE.
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10
111

13
14
15
16
17
18
19
20
21

1122
23
24
25
26
27
28

1129
[30

i [31

Oct. S. Jean.

CIRCONCISION.
Oct. S. Etienne.

Oct. SS. Innocents.
Vigile de l’Epipha.
EPIPHANIE. obi.
2e jour
3e jour Octave.

1. ap. PEpiph. Oct.
de jour ) ”
5e jour
6e jour
Oct. de ‘’Epiphanie
D. Hilaire, év.
S. Paul, 1r. hermite
2 S. Nom de Jésus.
S. Antoine, abbé.
Ch.de S.Pierre à R.
S. Canut, m.
SS. Fabien, Sébaet.
Ste. Agnès, v.
SS. Vincent, Anast.
3. Epousail.B.V.M.
S. Timothée, mart,
Convers. S. Paul.
S. Polycarpe,mart.
S. Jean Chrysostôm
S. Marcel, p. et m.
S. François de S.
4. après l’Epiphan.

Octave.

  S. Pierre Nolasque.

7
7
7
7
7
7

x] œ O
N

7
3

7
7

=]
A
A
I
L
I
T
T
T
T

Q
L
I
I
I
I
I
I
I
Q

39/4 20
38/4 21
38/4 22
37/4 22
36/4 23
36/4 24

4 24
4 25
4 25
4 26
4 27
4 27
4 28
4 29

S
S
S
R
S
R
V
D

R
O
O

a
O
n

A
n

w
o
©

D
N

B
o
-

B
R
B
B
R
B
B

de
B
b
R
B

O
v
a
w
i
h

©

24
23

N
S

v
o

B
b

W
B
a

C
O
œ

w
w
"

b
d
f
d

pe
nd

pu
nk
p
k

be
l
f
d
D
D

W
o
e
n
a
o

[ co
nd  

6h 35m
Coucher.
5h 2m
6h 6m
7h 11m
8h 13m

10h 17m

matin.

Oh 29m

2h 54m
4h 11m
5h 26m
6h 21m
Lever.
6h 3m
7h 23m
8h 40m

11h 4m
matin.

Oh 1fm
1h 20m
2h 26m
3h 32m
4h 31m
5h 23m } 6h 4m

5h 58m

9h 16m -

12h 22m

1h 39m |

9h 52m



 

  

 

 

 

 

8 FEVRIER

; Nouvelle Lyne, le 2,à 8 heures 10 minutes du soir. -

Premier Quartier, le 10, 8 2 heures 46 minutes dusoir. Co
Pleine Lune, Je 17, à 5 heures 48 minutesdu maun. | oa

Dernier Quartier, le 2%, & 9 heures 23 minutes du matin. fox:

SEMAINE. |FETES RELIGIEUSES.| SOLEIL.

|

LUNE. J Mi

Mard:

|

1]S. Ignace, év. m. |7 8|4 52| Gh ding tut

Mercre| 2{Purification. 7 7|4 53|Couchefla,
Jeudi

|

3|Ste. Martine, v. m. {7 4 6h ‘4r Sion

Vendre! 41S André Corsin,év.|7 4j4 ! Orn|)

Samedi| 5|{Ste. Agathe,v.m. |7 34 Sh 121 erie
DIM. 6{5. Sol. dela Purific.|7 3/4 9h 155m;

Lundi

|

7|S. Romuald, abbé. {7 0|5 0{10h 20:40, ;
Mardi

|

8/8.Jeande Matha. |6 5 11h 271s -

Merere| 91S. Tite, év. ef.* . |6 58/5 atin. lig!

Jeudi [10|Ste. Scholastique,v.|6 5 Oh 40:1y

Vendre|11|S. Raymond de P. {6 55/5 Th 54 fii
Samedi|12|De la Conception. |6 53/5 3h 6 li
DIM. |13/6. après l’Epiphan.|6 62/5 ju
Lundi |14|S. Valentin, m. , 16 50/5 5h 9gi
Mardi |15/SS. Faustin, Jovite|6 49/5 5h 55BLuÿ y
Mercre|16|De la férie. 6 4715 Lever fui i;
Jeudi |17|Du Sacrement. 6 5 6h 11 Rennie

Vendre|18/S. Siméon, év. m. |6 44/5 eu fm
Sarnedi[19|De la Conception. |6 43/5 ends
DIM. |20| Septuagésime. 6 4115 9h 52s,
lundi |21}De la férie. 6 4015 11h 3BU, +,

Mardi |22|Ch. deS.Pierre à A./6 38/5 ns
Mercre|23|S. Pierre Damien. [6 37|5 Emi pe
Jeudi |24|S. Mathias, ap. 6 35/5 bpd
Vendre|25|Priére de N.S.J.C.|6 345 à
Samedi|26|De la ‘Conception. |6 32/5 3h 1x,

DIM. |27|Sexagésime. 6 5 IB 1)

Lundi Dela férie. 6 |

CESR
i 2

“à     



MARS,
 

a

A
—

Nouvelle Lune,

Pleine Lune,

le 4, à 9 heures 16 minutes du soir.
Premier Quartier, le 11, à 11 heures 46 minutes du soir.

le EN à 4 heures 51 minutes du soir.

  
 

 

LUNE,

5h14m
5h 38m

6h 1m
Coucher.
7h 6m
8h 11m
9h 20m

10h 30m
11h 43m
matin.
0h 55m
2h 2m
3h 3m
3h 51m
4h 28m
4". 50m
5h 26m
Lever.

7h 29m
8h 42m

- 9h 59m

illh 1m

| riatin.

0h 6m
1h 7m
‘1h 56m
2h 38m
3h 12m
3n 41m
4h 6m

EUR Dernier Quartier, le 29, à 4 heures 52 minutes du matin.

big SEMAINE[FETES KECIGIEUSES.| SCT FIN
acefMardi

|

1|De la férie. 6 23715 34
% Wie:cre| 2|De la férie. 6 2615 36
à Peudi

|

3|Du S. Sacrement. |6 {1/8 5s
hi endre| 4|De la Pass.N.S.J.C.|6 2515 39
di@amedi| 5/S. Casimire,cf. 6 215 40
WWIM.

|

6] Quinquagésime. |6 19/5 42}
bund

|

7]8. Tuomas d’A. [6 15/5 42
ruMlardi

|

8/S. Jean de Dieu. |6 16/5 44
W#éLercre| 9| Les Cendres. 6 15/5 45
bégeudt [10{SS.40 Manyrs..

-

{6 14/5 46
à @endre|11{De la Ste.Couronrel6 12/5 48|
à igamedi12/S Grégoire Ii, p. ¢.|6 10/5 50|
3 WIM. {13/1. Du Carême. 6 815 52|
aäundi |14/Ste. Françoise, ve. [6 7/5 53|
jreffardi |15|De la férir. 6- 55 55
‘alflercre|16|4 Temy s. De lafério)&  4|5 56j
nBeudi |17|S. Patrice, év. 6 2/5 58
 nendre|18/4 T.De la Lanceetc/6 0/6 0
) tMmedi|29/4 T. S. Joseph, Pat.|5 59/6 1
hd{IM. [20/2 Dim. du Caréme.|5 57/6 3
; gia[undi 21|S. Benoit, abbé. |3 56/6 4
; HHardi |221S. Gabriel, arch. |& 54/6 6
: hercre|23|De la férie. 5 52/6 8
_uudi {24|Dela férie. 5 5116 9
fl endre {25 Annon. B. V. M. 5 49/6 11
; à Pmedi|26| De la férie. D 47/6 13
nf IM. (2713 Dim. du Carême.|5 46/6 14

ndi |28|De la férie. 5 44/6 16]
; fardi (29|De la férie. 5 45/6 17]
* Jdercre|30|De la férie. & 41/6 19|

udi |31|De la férie. 5 4016 20!    4h 26m KF.



  

 

  

 

 

   

     
  

   

           

  

  

  

 

  
  
  

 

  
  
  
  
  
  
  
  

  

  

  
  

 

          

‘10 AVRIL. =

Nouvelle Lune, - le 3, & 5 heures 23 minutes Gu matin. Pa

Premier Quartier, le 10,à 6 heures 39 minutes dumain. ke
Pleine Lune, le 17, à 4 heures 24 minutes du matin. ke
Dernier Quartier, le 24, à 0 hewie 3 minuies du matin. mr

SEMAINE. |FETES RELIGIEUSES.| SOLEIL. LUN Jy

Vendre| 1|Des Cinq Plaies. |5 39l6 21] 4h Ja
Samedi] 2{S. François de Paul|5 37|6 23|Couc i i.
DIM. 2{4 Dim. du Caréme.|5 36l6 25| 7h ime
Lundi 4|S. Isidore, év. cf. |5 3516 27 8h Ibdé
Mardi 5S. Vincent Ferrier.|5 33/6 29] 9h Ehdub
Mercre| 6|De la férie. 5 3116 30|10h 4 ag
Jeudi 7{De la férie... 5 3016 32(11h ip.
Vendre| 8|Du Précieux Sang. |5 28/6 33| mat} |u ;
Samedi| 9|De la férie. 5 27/6 35) Oh ‘Fi
DIM. |10|Dim. de la Passion.|5 2416 36) 1h - A 2]
Lundi {11{S. Léon, pape, doc.|5 23/6 37| 2h ‘Jk
Mardi {12{De la férie. 5 21/6 39) 3h Fin:

 Mercre|13|S. Hermenégilde, m|5 20/6 40| 3h ‘rte,
Jeudi |14/De la férie. 5 18/6 42) 3h fl -:
Vendre|15|N. D. de la Pitié. |5 16/6 44| 4h fra +
Samedi|16/Dela férie. 5 6 45| Leva»
DIM. [17| Des RAMEAUX. 5 6 47) 7h =
Lundi |18/De la férie. 5 6 48] 8h Im
Mardi {19{De la férie. 5 6 50| Yh rey.
Mercre|20|De la férie. 5 6 51/10h pug:
Jeudi |21|Jeudi Saint. 5 6 53/11h BH »
Vendre|22|Vendredi Saint. 5 616 mada +
Samed:|23|Samedi Saint. 5 4/6 hu
DIM. |24|PAQUES. 5 6 Die,
Lundi [25|0ct. (Procession.)|5 116 9
Mardi |26|Qctave. 5 7 Ri

Mercre|27 Octave. 4 7 H S

Jeudi |28|Octave. 4 57/7 |.
Vendre29|Octave. .  |4 55/7 ry
Samedi} 30| Octave. 4 54|7 »



 

  
 

  

MAL Bt

—4 Nouvelle Lune, le 2, 5 heures 10 minutes du soir.
a Premier Quartier, le 9,2 0 heure 5 minutes du soir.
= Pleine Lune, le 16, 2 4 heures 13 minutes du soir.
ma Dernier Quartier, le 21, à 3 heures 53 minutes du soir.

=_|EMAINE. |FETES RELIGIEUSES.| SOLEIL. LUNE.

DIM. 1[Quasimopo; 4 5317 | 3h 50m
; Lundi 2/5. Athanase, év. d. |4 59/7 g|Coucher.
;æifardi 3|Inv.de la Ste.Croix.|4 50/7 10| 8h 29m
; à ffercre| 4|Ste. Monique. 4 49|7 11| Oh 42m
“dleudi 5|S. Pie V, pape. cf. |4 47/7 13/10h 49m
» Afendre| 6/S. Jeau, poite Lat, |4 46|7 14|!1L 43m
, 4tmedi| 7|S. Stanislas, m. 4 44/7 16] matin.
i PIM. 8/2. Pat. de S Josephi4 42/7 17| Oh 28m
y mfundi 9/S. Grégoire de Naz.|4 41/7 18| 1h 4m
y éfardi {10!S. Antoine, év. cf. |4 40/7 19| 1h 30m
y sercre |11|3. S.Marc, Ap.  |4 39/7 91) 1h 55m
© àkudi |12/SS.Nérêc, Achillée|4 38/7 22/| 2h 20m
y à jendre|13/SS. Philip, Jacques|4 37/7 23| 2h 41m
p dhmedi[14/ App. de S. Michel.|4 36/7 24] 3h 3m
p 3{IM. 1153. Ste. Fam. J.M.J4 35/7 25| 3h 29m
y #fundi [16/S. Ubalde, év. & 34/7 26) Lever.
ÿ wardi |17|S. Paschal Baylon. |4 32/7 28| Sh 38m
£ Ajercre|18/5. Venant, m. 4 31/7 29}; 9h 37m
¢ 3fudi |194S. Pierre Célestin. |4 30/7 30|10h 27m
# xendre/20|S. Bernardin. 4 29/7 31{11h 6m
: a}medi|21|S. Anselme, év. [4 28/7 32/11h 410
30M (22/4. S. Jean Nepom.|4 277 33| matin.
4 mpndi [23|S. Fidèle de Sigm. |4 27/7 33| Oh- 8m
3 *prdi |24/N.D.de Bonsecours|4 26/7 34| Oh 30m.
« hercre125{S. Grégoire VII, p. |4 25/7 35| Oh 50m
a hdi [26/S. Philippe de Nér.4 24/7 36| 1h 10m
3 9pndre|27i Ste. Marie Magdel. |4 23/7 37h 1h 29m
 g à|medi|25/S. Pierre, m. . |4 22/7 38| 1h 50m
paf M. (29/5 après Pâques, |4 21/7 39| 2h 14m

- 3 3pindi 130) Rog, Ste. Catherine|4 20/7 40| 2h 47m
.:»prdi |31|Rog.SS.Soter,Caiüs|4 19/7 41|Coucher.

{
i

   



1$
Nouvelle Lune,

JUÉN.
le 1,à 2 heures 16 minutes du matin. >

|

 

 

   

 

 

Premier Quartier, le 7,à 5 hedres 54 minutes dusoir. ;
Pleine Lune le 15,à 5 heures 24 minutes du matin. Pes
Dernier Quartier, le 23, a 9 heures 28 minutes du matin. De
Nouvelle Lune, le 30,24 9 heures 45 minutes du matin. | hr

SEMAINE.|FETES RELIGIEUSES.] SOLEIL.

|

LUNE. ff

Mercre| 1|Rogation. 4 19/7 41} $h 33: fat:

Jeudi 2|Ascension,d’ob|4 18/7 42| 9h 361}*;:
Vendre| 3|Oc'ave. - |& 17/7 43|10h 23:14
Samedi] 4|S. François Carac. |4 17/7 48|11h 4:4
DIM. 5|Dim. pendant oct.|4 16/7 44|11h 34
Lundi | 6jS. Norbert, év. 4 16/7 44:12h OF!
Mardi 7/Octave. 4 15/7 45| matin.ff# 7
Mercre) 8/Octave. - M4 15|7 45| On 22" +

Jeudi 9|Oct. de l’Ascension.|4 14/7 46| Oh 45!

 Vendre|10|Ste. Marguerite, rn.|4& 14/7 46| 1h 7 À 4
Samedi|i 1{Jedne. De la Vigile.|4 14/7 46] 1h 32"
DIM. |12|Pentecote. 4 13/7 47| 2h (FN
Lundi |1. Octave. 4 13/7 '47| 2h 34/8:
diardi |14 Octave - |4 13/7 47| Level

Mercre|15)4 Temps. Octave.’ |4 13/7 47| 8h 2>31
Jeudi |16 ‘Octave. (4 13/7 47| 9h (EEN
Vendre|17|4 Temps. Octave. |4 12/7 48| 9h 4 ii:
Samedi| 18/4 Temps. Octave. |4 12/7 48/10h 14-55
DIM. |19(1 Ste. TRINITÉ.|4 127 48/10h 3 1
Lundi |20|S. Bernabé, ap. = |4 12/7 48/10h 51,
Mardi |21|S. Louis de Gon. |4 12/7 4S|11h 1-13

Mercre|22|S. Jean de Facond.|4 12/7 48|11h 3 35
Jeudi [23|FETE-DIRU.d%.[4 12/7 48|11h 5 5

Vendre|24|S. Jean-Bapt. |4 12/7 48| matiff*ài
Samedi} 25|S: Guillaume.ab. : |4 12/7 48| oh 1X" R,
DIM. |26/2 SS. Jean’ etPaul,|4 13/7 47| Oh 444
Lundi |27|Octave. 4 13/7 47 1h 14
Mardi |28/Jeûne dela vigile. |4 13/7 47| 1h ef is;
Mercre|29|ssPIERRE,PAUL|4 13/7 47|Couc M4
Jeudi °° Oct. dela Fête-D. |4 13/7 47| 8h 1 za

; ‘ çÇ . ia \
“

X



 | Pleine Lune,

Nouvelle Lune,

JUILLET 18!

Premier Quartier, le 7,à 1 heure © minate du matin.
le 14,à 7 heures 59 minutes du soir.

Dernier Quartier, le 21, à 10 heures 31 minutes du soir.
le 29,2 4 heures 43 minutes du soir.
 

——

  

  

SeJEMAINE.|©ETES RELIGIEUSES.| SOLEIL. LUNE. |

«Æudie| !|Oct. de 5. Jean-B. |4 13/7 47| 8h 55m‘
hdmedi| 2|Visit. de la Ste. V. |4 14/7 46/| 9k 35m
1a{ M. 3/3. Préc. Sang, N.S.|4 14|7 46|10h 1m
7 @ndi 4/SacréCœur de Jésu-|4 16/7 45/10h 26m
ayfrdi 5/S. Antoine de Pad. |4 1517 45/10h 49m
3 frere| 6/Oct.SS.Pierre, Paul|4a 16/7 44/11h i0m
majudi 7|S Bazile, Magn. |4 16/7 44|11h 5am
y Ændre| 8/Ste. Elizabeth, ve. |4 17|7 43| matin. »
pignedi 9 S. François Régis. |4 17|7 43| Oh 3m
yp #M- [10/4 DEDICACE. |4 18/7 42| Oh 35m
ppfndi [11|SS. 7 Frères, mart. |4 19/7 41| 1h 13:n -
4 rd: [12/8Jean Gualbert,ab.|4 20(7 40| 2h 1m
ayprcre|13|S. Anaclet, p. m. [4 217 39| 2h 55m
didi |14/S. Bonaventure. év.|4 21/7 39| Lever.
andre |15 S. Henri, conf. 4 2217 38| 8h 13mm
4 edi[16|N. D. du Mont-C. |4 23/7 37| 8h 39m
aiM 17/5 Oct. de la Dédic. |4 24/7 36| 9h Om
adndi |18|S. Camille deLellis.|4 25/7 35| 9h 18m
“wfrdi |19|S. Vineent de Paul: |4 26/7 34| 9h 38m
arcre|20|S. Jérôme Emilien. |4 27/7 33] 9h 57m
n{di_[21|S- Roch, cf. 4 28/7 32/10h 17m
nf dre|22/Ste. Marie Magdel.|4 29/7 31104 40m
wil edi|23/S. Appolinaire, év.[4 30/7 30/11. 9m
ie 24/6. Du Dimanche. |4 31/7 29/11h 46m
à di |258. Jacques, ap. 4 32/7 28{ matin.
+ rdi |26|Ste. Anne. "14 3317 27! Ou 33m
- pifrere|27|Ste. Julienne, Fal. |4 34/7 26| 1h 37m
- 28/SS. Nazaire; etc.m.|4 36/7 24| 2h 51m
: pdre|29|Ste. Marthe, 4 37/7 23|Coucher,
+ edi |30|Com. S. Paul, Ap. [4 38|7 22| 7h 46m
M. (31/7. 8.Ignace,ef.  |4 39|7 2}{ 8h 28m   



14 AQUT.
 

Premier Quartier, le 5, & 10 heures 23 minutes du matin.
Pleine Lune, le 13, à 11 heures 42 minutes du matin.
Dernier Quartier, le 21, & 8 heures 52 minutes du matin.
Nouvelle Lune, le 27, à 11 heures 32 miautes du soir.
 

SEMAINE. FETES RELIGIEUSES. SOLEIL.
 

Lundi
Mardi
Mercre
Jeudi
Vendre
Samedi
DIM.
Lundi
Mardi

Mercre
Jeudi
Vendre
Samedi
DIM.
Lundi
Mardi
Mercre
deudi

- Vendre
Samedi

DIM.
Lundi

Mardi
Mercre
Jeudi
Vendre
Samedi
DIM.
Lundi
Mardi
Mercre  

DD
pb

pro
b

par
i

pun
i

pa
ri

jo
e

fo
t

fe
d
pd

ps
d

S
C
S
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O
D
V
T
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i
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N
=
O

W
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®
D
O
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W
N

N
N
N

W
A
D

N
N

S
v
a

W
N

N
O
N

O
O

W
P
W
I
O

o
w

fo
d

Oct. S. Jacques.
S.Alph. Liguori. év.
Inv. 8. Etienne.
S. Dominique.
N. D. des Neiges.
Trans. de N. S.
8 S. Cajetan,cf.
SS. Cyriac, etc. m.
Vig. S. Pierre auxL.
S. Laurent, mart,
Octave, |
Ste. Claire, vg.
Vigile de PAssomp.
9 Du Dimanche.
AssoMPTION.
S. Hyaeinthe;çf.
Oct. deS. Laurent.
Octave.
Octave.
Jeûne. S. Bernard.
10 S. Joachim, cf. -
Oct. de l’Assomp.
S. Philippe de Ben.
S. Barthélemi, ap.
S. Louis, roi.
Ste. Jeanne de Ch.
S. Joseph de Calas
11 S.Cœur de Marie
Décol.de S. J. B.

Ste. Rose de Lima.l |S. Raymond, Non.  
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 LUNE. -



SEPTEMBRE.
 

  
 

— 45
> Premier Quartier, le 3, à 1t heures 11 minutes du soir.
à Pleine Lune, le 12,à 3 heures 37 minutes du matin.
_ Dernier Quartier, le 19, 2 5 heures 20 minutes du soir.
ui Nouvelle Lune, le 25, & 9 heures 2 minutes du matin. ,

4 SEMAINE. |FETES RELIGIEUSES. SOLEIE. LUNE.

widdeudi 1|S. Augustin, ev. |5 93/6 37| 8h 34m
ww Vendre] 2|S. Etienne, roi. 45 25/6 35 9h 10m
n YSamedi| 3|SS. Clet, Marcellin,|5 sgl6 34| 9h 53m
434 DTM. 4/12 Du Dimanche. |5 2g|6 32/10h 41m
1h Lundi 5/S. Laurent Just. év.|5 29/6 31/11h 39m
ih Mardi 6S. Léon, p. cf. 5 3116 29! matin.
ni Meicre| 7|S. Alexis, conf. 5 32/6 28| Oh 41m
najVeudi 8|Nativ. Ste. Vierge.|5 34|€ 26| 1h 43m
Wo Vendre| 9|De octave. 5 356 25 2h 48m
agSamedi|10|S. Nicolas,Tolentin |5 37|6 23| 3h 50m
JDIM. [11/13 S. N. de Marie. |5 38/6 22| Lever.

4 qLundi |12/De POctave. 5 40/6 20) 6h 10m
aufMardi |18|De l’Octave. 5 41/6 18}; 6h 28m
4 Tercre|14|Exaltat. Ste. Crx. |5 43/6 17| 6h 50m
: Peudi |15/Octave de la Nativ.15 45/6 15/ 7h 15m
: 47 endre|16/SS. Corneille,etc.n|5 47/6 13| 7h 46m
 agPamedi|17|Stig. de S. François.|5 48/6 12| 8h 24m
PIM. [18/14 Oct. du S. N.M.|5 50/6 10| 9h 14m
*

a

Lundi |19/SS. Janvier, eto. m.|5 51/6 9/10h 14m
: 4wMardi |20|SS. Eustache, etc.m|5 53/6 7/11h 22m
1e Mlerere|21|4 T. S.Mathieu, ap.|5 55/6 5| matin.
‘uit ludi (22/8. Thomasde V. |5 56/6 4| Oh 40m
“ naf/endre|23|4 Temps.S.Lin,p. c.|5 58/6 2| 1h 59m
J i pamedi|24|4 T. N.D.delaMer.[6 0{6 0! 3h i9m
à DIM. 125|N.D.des 7 Douleurs|6 1|5 59/Coucher.
cou undi [26|S. Joseph de Cuper.|6 3/5 57| 5h 38m

" i Aardi |27|SS. Come, Damien.[6 4|5 56| 6h Sm
1Mercre|28|S. Vinceslas. 6 6/5 54 6h 33m
b ‘ eudi |29/S. Michel, Arch. [6 8|6 53| 7h fm
. endre|30(S. Jérome, cf. d. [6 9/6 51| 7h 46m     
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i OCTOBRE

 

 

 

 

 

Premier Quartier, le 3,à 3 heures 8 minutes du soir. m

Pleine Lune, Je 11, à 6 heures 58 minutes du soir. bn

Dernier Quartier, le 19, ’à Oheure 49 minutes du matin. san

Nouvelle Lune, le 25, à 7 heures 39 minutes du soir. :

“ SEMAINE [FETES RELIGIEUSES.) SOLEIL. LUNE. a

Samedi] 1/5. Rémi, év. & 1015 50| Sh sdf
DIM.

|

2116 S. Rosaire. 6 1215 4S| 9h 3H

Lundi

|

3|SS.Anges Gardiens.|g 13/5 47/10h 3( ri|

Mardi

|

4|S. Françoisd’As. |6 15/5 45/11h 3:
Mercere] DSS. Piacide, etc. m.[6 1615 44j natif

Jeudi

|

6/S. Bruno, conf. 6 1815 42| Oh 3 .

Vendre|.7|S. Mare, cf. 6 19/5 41| 1th 3 ai |

Samedi| 8 Ste. Brigitte, veu. |6 2115 39 2h 4 a |

DIM.

|

9/17 Matermté,BVM.|6 23|5 37| 3h 4 fF al
Lundi |10|S. François Borgia’ 6 24/5 36) 4h 4 i i
Mardi|11|SS. Denis, &c. m. |6 26/5 34| T.evi al
Mercre|12| De Ja férie. 6 275 33| 5h 14
Jeudi |13|S. Edouard, ef. 6 295 31 5h 4 wi

Vendre|14(S. Callixte, pape. |6 30/5 30| 6h“ pui j

Samedi|15/Ste. Thérèse, vierg.|6 32/5 28| 7h al |

DIM. |16{18 Pureté de BV M.16 33/5 27) 8h a
Lundi |17|Ste. Hedwidge,veu.|6 35/5 25| 9h | u I
Mardi |18/S. Luc, Evang.  |6 37|5 23|10h

; Mercre|19/S. Pierre d’Alcan. |6 38/5 22/11h fi
Jeudi |20/S. Jean de Canti. |6 40|5 20| matt
Vendre|21|S. Hilarion. 6 4115 19, 1h rl)
Samed; |22|De la Conception. |6 43/5 17| 2h ffi
DIM. |23|19 Patronage BVM.|6 44|5 16] 3h ji=:

Lundi |24/S. Raphaël, arch. |6 46/5 14] 4h Jf 33
Mardi |25/SS. Chrysaute, etc.J6 48/5 12 Coufe*:
Mercre|26|S. Evariste, p.m. |6 495 11 5hf{;*)
Jendi 27] Vigile. 6 51/5 9| ShPl
Vendre|28|SS. Simon, Jude. [6 52|5 &8| 6hP{* >

Samedi|29/De la Conception. |6 54/5 6 RH Er
DIM. |30120 Du Dimanche. |6 55/5 5| 8hf{"**;
Lundi |31|Jeûne. Vigile. 6 57/5 3| onl      



 

  
 

| NOVEMBRE.: 14"

ce Premier Quartier, le 2, à 11 heures 24 miuntes du matin.
Pleine Lune, le 10, 2 9 heures 11 minutes du matin-
Dernier Quartier, le 17,à 8 heures 18 minutes du matin.

- Nouvelle Lune, . le 21, à 8 heures 49 minutes du matin.

-wJEMAINE. FETES RELIGIEUSES.| SOLEIL. | LUNE.
yfrrdi 1| COUSSAINT'. 6 53|> 2{10h 24m
y fercre| 2|Les Trépassés. 6- 5915 1[11h 25m
yqudi 3|De l’Octave. 7 1{4 59| matin.
+ yeadre| 4/5. Charles Borromé|7 2/4 58| Oh 28m
i medi] 5{De’Octave. 7 44 56| 1h 29m
p{lM. 6/21 Du Dimanche. [7 5/4 55| 2h 31m
pigndi 7|De l’Octave. 7 74 53| 3h 34m
gif*1di 8|Octave de la Touss.|7 84 52| 4h 39m
gifercre| 9|Déd. dela Baslique.|7 10/4 50| Lever.
y qudi 10|S. André Avellin. |7 11/4 49| 4h 21m
vpndre|11|S. Martin, év. 7 12/4 48| 5h 5m
a med:{12|S. Martin I, p. m. 7 14/4 46| 6h Om

‘ à [M.'113/22 Du Dimanche. |7 15/4 45| 7h 5m
; sopndi 14{S. Didace, cf. 7-16|4 44} Sh 17m
. prdi |15|Ste. Gertrude. {7 17/4 43| 9h 31m
y, prere|16|S. Stanislas Kostka.|7 18/4 42/10h 50m
 apêdi |17|S. Grégoire Thau.|7-19/4 41} matin.
* endre|18/ D. Basil. S.P ; S.P.|7 20/4 40} Oh 5m
-]medi[19/Ste. Elizabeth, v. [7 21/4 39| 1h 19m
a M. (20/23 8. Félix de Val.|7 22/4 37| 2h 30m
+, pd 21|Présentat. Ste. V. |7 23/4 36] 3h 42m
ardi (22(Ste. Cécile,v.m. |7 24/4 35| 4h 54m
Lbrere|23|S. Clément, p.m. |7 25/4 34|Coucher.
hdi |24(S. Jean dela Cx. [7 26/4 33] 4h 17m
# *indre|25| Ste. Catherine, v. [7 27/4 32| 50 8m
Plmmedi|26|De la Conception. |7 28/4 31| 6h 5m
Ë à M. |27{1 Avent. 7 294 30| 6h 53m
’ 4 Indi |28(SS. Irénée,etc. m. |7 3014 29] 8h 11m’
à rdi |29|Vigile. 7 31/4 29| 9h 14m
he rcre|30| eûne S. André, ap.|7 32/4 28(10h 16m     
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3: 18°’ DECEMBRE.
al —
i Premier Quartier, le 2, 4 8 heures 56 minutes du matin,

I Pleine Lune, le 9, à 10 heures 19 minutes du soir.
Dernier Quartier le 16,2 4 heures 22 minutes du soir.

 

 
 

 
   
      
      
    
       
       

      

       

      
   
        

       

  

   

   

    

Nouvelle Lune, le 24,2 0 heure 53 minutes du matin. Ly

| SEMAINE|FETES RELIGIEUSES.| SOLEIL. |' LUNE. J

8  Jeudi

|

1|Delaferie.  |733[4 27|11h 17/f FF
M Vendre] 2|Jeûne.Ste.Bibianne.|7 34/4 26 matin.

|

I
#.  Samedi| 3|S. François-Xavier. 7 344 26} Oh 181 x

| DIM.

|

4/2 Avent. 7 35/4 25| 1h 19) [©
y Lundi

|

5|S. Pierre Chrysol. |7 36|4 24| 2h 22)
Mardi

|

6S. Nicolas, év. = |7 374 23| 3h 28|f*

Mercre| 7|Jefine. S.Ambroise.|7 37|4 23| 4h 37 [#5

Jeudi.

|

8|/Concerrion,BVM.|7 384 22| 5h 481"
Vendre| 9|Jefine. De la Conc.|7 384 22| Lever] [®

, Samedi|10|De la Conception. |7 394 21} 4h 4
DIM.|11|3 Avent. » 17 394 21| 6h 1/1"

Lundi |12/S. Damase. - 17 39/4 21] Th 21) fH

Mardi [13{Ste. Luce, - [7 404 207 8h 4(]

~ Merere |14|4 Temps. De ’Oct.{7 40/4 20| Oh 54 |
Jeudi |15/Oct. de-la Concopt.|7 40|4 20|11h §
Vendre |16|4 Temps. S.Eusèbe.|7 40/4 20| matirf Ÿ*
Sawedi|17|4 Temps.De la férie{7 41/4 19) Oh 2h [4
DIM. |18|4 Avent. |7 41] 19] 1h 3h}
Lundi. |19|Expect. Ste.Vierge.|7 41|4 19| 2h 4h
Mardi. |20|Vigile. 7 414. 19| 3h 5pf4
Mercre |21|Jeêne.S.Thomas;ap.|7 41/4 19] 5h hl
Jeudi |22|Dela férie. [7 41/4 19| 6h 1jafe
Vendre [23|Je&ne. De la férie. 17414 19|Couclr.!"
Samedi |24/|Jeiine. De 1a Vigile. |7 41|4 19] 4h Sof

DIM. (25|NOEL.  |7 41l4 19] 5h Flak
Lundi (26|S. Etienne, 1er m. |7 404 201 7h pot
Mardi |27|S Jeagy®. évang.|7 404 20) Sh mf?
Mercre {28}SS. Innocents. 7 4C|4 20| 9h fmf’

Jeudi. |{29|S. Thomas. de C.m.|7 40|4 20|10h mf”
Vendre (30/S. Honorius, 7 39/4 21|11h [nd *

Samedi (31|S. Sylvestre, pape. [7 39|& 21{ matk [' 
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— VARIETES AMUSANTES.

 

   

  

   
  

  

   

 

    
  

A MINs—Guillot Gorjudisait à Turlupin : “ Tua
mjs fait la mine.—Non, dit TFurlupin ; si je te

ais faite, tu l'aurais meilleure.”
A CONCORDE.—Dans une sédition assez vive,
omme d’une excessive grosseur se présenta

fr haranguer la populace. Tous les mutins se
sjnt à rire en-le voyant. ¢ Vous rez de ma
yyfseur, leur dit-il ; si vous voyiez ma femme,
1] est encore plus grosse que moi; cependant

d nous sommes d’accord, nous tenons fort
tous les deux dans le mêmelit ; mais lorsque
nous querellons, la maisonelle-même n’est

1} assez grande pour nous contenir.’” Cet apo-
wpe fit effet sur l’assemblée ; les esprits se cal-
gfent et la sédition s’apaisa.
yE COQ DU CLOCHER.—“ 1] y a longtemps que
herchais à me rendre compte du motif pour
el on met plutôt un coq qu’une poule au haut
clocher, et je crois avoir trouvé, disait le be-
d’une paroisse: c’est que si l’on y mettait

poule, et qu’elle vint à pondre, les œufs se
jeraient en tombant.”
A BELLE GRACE.—Un hommeétant tombé du
t d’une échelle en bas sans se faire de mal,
qu’un lui dit: “ Dieu vous a fait une belle
e—Comment, dit-il, il m’a fait une belle

| t
e
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to
t
w
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t
w
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=

s e! il ne m’a pas fait grâce d’un échelon.”
, L’a-compr#.—Un chapelier présentait sa re-

te à un HR et pair pour être payé de ses four-
ires : Page que vous n’avez rien reçu, mon
, sur votre mémoire ?—Je vous demande par-
, Monseigneur, j'ai reçu un soufflet de mon-

Ai" votre intendant.” °
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NaTHANtEL Lee.—Nathaniel Lee, poéte dr I
matique dont la nation anglaise n’a peu--tétre [fan
assez honoré la mémoire, finit ses jours à l’hôpif}/
des fous à Londres. Ce fut là qu’il composa, qu flu.
qu’en démence, la tragédie des Reines rivales. fm
y travaillait une nuit au clair de la lune. Bi
nuage léger en ayant tout à coup intercepté fab"
lumière, 1 prononga d’un ton impérieux: « Ji
piter, lève-toi et mouche la lune.” Le nuaky;
s”’épaississant, la lune disparut entièrement; alor
s’écria, en éclatant de rire : ‘ L’étourdi! je pe
dis de la moucher ; il l’éteint.” pre

INUTILITÉ DE LA VACCINE.—Un homme trés-cf.x
dule disait qu’il n’avait pas de confiance dansk, x
vaccine. “ À quoi sert-elle? ajouta-t-il, je cf
naissais un enfant, beau comme le jour, que in
famille avait fait vaeciner.... eh bien! il
mort deux jours aprés.—Comment! deux joff "i
après ?—Oui… il est tombé du haut d’un arbre *%
s’est tué roide … Faites donc ‘vacciner vos JH
fants aprés cela!” iy
LE QUART DE CONVERSION.—Vous ne vous cf

vertirez donc jamais entièrement ? disaitun eff?"4
fesseur à un militaire.—Je le crains, répondit ce
ci, un soldat ne fait qne des quarts de conversicj|.
LA MEUNIÈRE DE POMPONNE—I] yavait dui

.les environs de Pomponne une meuniere si JH
et si cruelle, que les soupirs de ses amants, diffe¢
un poéte, suffisaient seul pour faire tourner | co
ailes de son moulin. a
UNE FAUTE DIMPRESSION.—Dans une villeI5e

province,le régisseur avait fait mettre sur l’affi| lu
Lamourfilial, ou la jambe de bois. L’imprimet] itin
tronipa, et mit à la place: “La jambe filialoÿ{'ti
amar de bois.” a.

|
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UN CENSEUR Sursse.—On proscrivit en même
ps en Suisse la Pucelle de Voltaire et le livre

   

   

 

   

. [ages pour les saisir, écrivit au sénat: “ Nous
© lavons trouvé dans tout le canton ni esprèt nt
lé pelle”?

 

  

 

Ynseil à un frileux : ¢ Vous louez un apparte-
ent dans lequel se trouve una pièce ayant deux
êtres et trois portes ; vous les ouvrez toutes’ et
Us avez cinq ouvertures (cing convertures). Ou
n vous achetez un petit buste de Bonaparte en

aire, vous lui cassez un bras, et vous avez un Bo-
parte manchot (bon appartement chaud).”

LA FORMULE CONSACRÉE—Il .y a quelques
Jirs, on présenta à un maire de village un enfant
é de trois ans, dont on avait omis de faire l’ins-
Aption sur le registre de l’état civil. Le maire,
èle à sa routine habituelle, l’inscrivit ainsi:
Aujourd’hui, etc, d’un tel et d’une telle, et en
gitime meriage, est. né un enfuut âgé de trois>>» Mal
~~

-JLES CLOCHES ET LE FUMER.—La marquise de
chelien demeurait près d'une église dout le son

Js cloches l’incommodait. : Elle s’en plaignait
‘Jvant le comte de Roncy, son amant, qui lui

| : ‘* madame, que n’ohtenez-vousdy lieutenant
police de faire mettre du fomier devant votre
rte ; cela empêche le bruit.”

3

VARIÉTÉ DES LANGUES.—On demandait à Mil-
s’il ferait étudier les langues a ses hlles.
ne femme en a déjà Lien assez d’une, répon-

il”?

  

    
     

  

  

  

  

    

   

      
    
  

   

 

      

    
  
  

   



‘dent demrndait à un célèbre et savant av
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° LA DISTINCTION DiFricILE—Un premier| A  pourquoi il se chargeait si souvent de mauv
auses. “ Monseigneur, répondit l’avocat, j*
fant perdu de bonnes que je ne sais plus ma

    
  

   

   

   

    

  

nant lesquelles prendre.” ”

"UN BEAU MANGEUR—Au milieu d’un dindk}
vint à parler d’un homme qui mangeait ex'BüL
dinairement, et on cita des exemples de son D
digieux appétit. «Il p’y ala rien de biel
prenant, dit un officier, et j’ai dans ma compfey.
un soldat qui, sans se gêner, mange un veai 1
entier.”” Chacun de se récrier, mais ’officie tr
pose un pari considérable,qui est accepté pa a
ceux qui étaient présents. Au jour indiqui£,
‘Parieurs se rendent chez un restaurateur. | I
cier, afin de mieux tenir en haleine l’appé
sonmangeur, avait fait apprêter à diverses sf, :
‘les différentes parties du veau. Le soldat s isp Pa teà table ; les plats se succèdent et sont enck, ;
avec rapidité. Chacun admire, et les pa i.

  

commencent à trembler. Le soldat avaig.
dévoré les trois quarts de la bête, lorsque, se,
nant vers son capitæine: “ Ah çà, lui dit-il,f}
semble qu’il serait temps de faire servir le ju
autrement, je ne réponds plus de vous fai
gner.”” Il avait cru que tout ce qu’on lu.
Sot Jusqu’alors n’était que pour aiguiser s x

On demandait à ce même soldat comifg®i
croyait pouvoir manger de dindons: ‘“ Und{j
taine.—Et -de pigeons ?—Cinquante.—Cc
donc mangerais-tu d’alouettes 1—Toujour:
capitaine, toujours.”
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BATTERIE DE CUISINE.—Le marquis de Biè-
regardant deux marmitons qui se battaient, et
qu’un lui ayant demandé ce que c’était que

"hruit : “ Ce n’est rien, répondit-il ; c’est une
Prie decuisine,” |
AMOUR, LE MARIAGEETLE DIVORCE.—Daniè-
lemandait à son ‘beau-père commentil défi-
it l’amour, le mariage et le divorce. “ Ma

utaflit le père Doliban, je n’en sais rien.—Eh
ès] ! répondit Danières, je vais vous le dire, moi.
éhéhour est un nœud frais (œuffrais), le mariage
smhœud dur (œuf dur), et lé divorce un nœud
wwsfillé (œuf brouillé).”

    
  
   

 

     

     

   

      

  

     

   

 

    

   

  
     

  

«*{Juai, un jeune étudiant avait mis trois cartou-
dans son fusil, En ajustant la pierre de la
@ Ine, le feu prit à l’amorce, et l’arme se dé-
ea. La force du coup renversa le nouveau
mY ier; on le cru mort ou au moins trés-grié-

pl.   wi¥ent blessé ; on courut à son secours; mais
ælu'on voulut ramasser le fatal fusd qui lni
#8! échappé des mains, il s’y opposa. “ Prenez

2, S’écria-t-il, je n’ai déchargé qu’un coup, et
avis mis trois cartouches dans le canon.”
Gh ESPRIT DES FEMMES.—Quelqu’un demandait
ri” nteuil pourquoi les belles femmes avaient or-

“Jrement moins d’esprit que les femmes laides.
“pst, répondit-il, que les derniéres cherchent
cesse quelqu’unqui leur en donne, tandis que
tres fuient ceux qui voudraient-leuren don-

  

  
  x . .

WANTAGE DE L’ESPRIT-—“ C’est agréable d’a-
de l’esprit, dit Alcide Tousez, on a toujqurs
ques bêtises à dire.”
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Les rusits bE Porier.—Potier dit nn jou pur
unde ses amis qu’il avait eu jadis des fusils
cellents. “ En quoi étaient-i!ls donc si mer”
leux, reprit l’autre—C’est qu’ils partaient au
tôt qu’il entrait des voleurs chez moi, quoiqu
ne fussent pas chargés.—Et comment cela
Parce que les voleurs les emportaient.”

UN rEMEDE HEROIQUE.—Certain marquis vis

tait un jour à la reine femme de Louis XV,

excellent remède dont lui seul avait le seerelfy
qu’il avait fait prendre a. un de ses amis qui ¢j
à l’extrémité : ‘‘ Votre ami fut-il guéri ? dema

la reine.—Madame, dès le lendemain, j’allai |
le voir, il était sorti.—Comment, -sorti 1—(

Madame, il était allé à Saint-Sulpice se faire
terrer.” | :

L’OPÉRATION INUTILE.—Un officier frange

ayant reçu une balle dans la cuisse, fut transpps

chez lui, où les médecins furent appelés. Ipain
danthuit jours, ils ne firent que sonder et cfa!
cher. L’officier qui souffrait beaucoup, leniprat,
manda ce qu’ils cherchaient : “ Nous cherc Jia
la balle qui vous a blessé—Mille bombes ! patek

cria l’officier, il fallait donc le dire plus tôt Ji<a
l’ai dans ma poche.”
‘AMOUR MATERNEL.—Des voleurs condamr

être pendus sortaient d’uhe prison de Lonf-
L’un d’eux rencontre sa mere et le collogueff
vant s’engaga entre elle etlui: ¢Ou vas-tu,
erifant 2—A la potence, f# mère.—Ehbien ! fi:
petit, veux-tu être bien gentil ?., Ne te fais}
pendre avec tes beaux habits du dimanche,
mten cadeau; jet’assure que pour étre pend
veste de tous les jours est tout ce qu’il faut.”
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A PERTE DE TEMPS.—Une dévotese confessmit
frop grand attaclement qu’elle avait pour le .

ra SON confesseur lui remontra qu’elle devait, .
mgypreMmier lieu, considérer la perte du temps...

[élas! oni, mon père, dit la pénitente en l’in- ;
mpant, on perd tant de temps à mêler les’,
ag_?? 1

 

   
    HISWES ACCIDENTS.—Un jeune étudiant de l’uni-

:1fité d’Oxford reçut un jour la visité d’undes ?
estiques de son père qui lui fit les compli-'

sifits de toute sa famille. ¢ Bon, bon, dit le
éiije homme : comment se porte-t-on a la mai- '
“up Quelles nouvelles ?—Aucune, répliqua John,’
f'Ae n’est que noire pie est morte.—Est-ce là‘
:e/? Mais de quoi est-elle donc morte, cette pau-

bête ?—D’avoir mangé trop de viande.—
.fmÿment ! et qui est-ce qui lui en a donné ?—Qui‘

ge? les quatre chevaux de carosse.—Quoi !
jpnt morts aussi? Explique-toi donc.—Oh ! les
res bêtes auraient vécu longtemps, si on ne‘

up vait pasassommées à force de leur faire por-
‘rite l’eau.—De l’eau! et pourquoi faire t—Pour
a! dre le feu, le jour que la maison a été incen- '
pt f—Comment, notre maison est- brûlée ! Et -
“ jquel accident, grand Dieu ?—Un accident

malheureux, et qui ne serait pas arrivé si nos
n’avaient pas été aussi négligeuts avec leurs .
beaux —Et (u’avaient-ils besoin de flam-:
x 1—C’était pour l’enterrement de madame
mère.—Comment, ma mère est. morte ! et

"sat la première nouvelle-que j’en reçois? Celn
, JAcompréhensible.—Pas aussi incompréhensi-
~ Jaue vous le croyez, car elle est morte su.te-
5 t…de chagrin—Pour l’amour de Dieu, John, /
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dis-moi ce quia pu causer ce chagrin.—Oh ! p  

 

  

                     

   
   

cela; elle n’avait pas tort. Betzy, qui était fem Bu
dé chambre de votre maman il y a sixmois, avg.”
paru à une assemblée,dans le costume le yf"
a-la mode et le plus élégant qu’on eût jamais ff
dans le pays.” us
TROIS HOMMES DE HAUTEUR.—Un colonel ch W

gé d’inspecter les conscrits d’un. arrondissem i
du département du Finistére, ordonna au m:f
de Pune des communes de cet arrondissem MN
de.rassemblerses hommes sur la place du ville [| |
et de les faire ranger sur trois de hauteur, ann "ha
çant qu’il les passerdit en revue aussitôt qu1 vi
rait pris un léger repas chez un des principi di
habitants. Au moment on il se disposait à ur
rendre sur la place pourfairel’iuspeetion,il rei
un message du maire, qui le prie de changer | fr m
dre qu’il lui avait donné, attendu que, malin
tons ses efforts et ceux deses conscrit il ne rpm!
vait parvenir à les mettre que sur deux de haull'u
Le bonhomme n’avait point compris l’express :
employée par le colonel, etil croyait qu’il fa tue
que les hommes fussent ‘rangés par trois, moi ;
sur les épaules les uns des autres. TR

UN PRôTÉ RENDU—+Madame Cornuel était] ë
réputation, du temps de madamede Sévigné,Bus
son esprit et ses bons mots. Madame de Si,
Loup était allée lui fdire visite, et lui dit afin.
avoir passé plus d’une heure avec elles “ @
damé, on m’avait bien trompée en me disant te

 

vous aviez perdu la tête.—Vous voyez, lui réjW*;

 

dit madame Cornuel, le fond que l’on doit ig 4
sur les nouvelles; or m'avait dit, à moi, fu
Vous aviez retrouvé la vôtre.” Ya
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hn
in LE COMTE D’ALET8 A Lyon.—Le comte d’A-

8, passantpar Lyon, fut conduit ches le lieute-
fit du roi, qui, ne le connaissant pas, le reçut

«pe hauteur et lui dit : “ Mon ami, vous arrivez
Paris; que dit-on dans ce pays-là *—Des

fse» répondit le comte.—J’entends bien ; mais
“%1 est le bruit commun ?—Celui des eharrettes

Jes fiacres.—Mais Je vous demande ce qu’il'y
cafe POUVeAU 1—Des pois verts.” Le lieutenant,
pris qu’on osût lui répondre de cette sorte:

don ami, comment vous appelez-vous?—Les
à Lyon m’appellent mon ami, et à Paris on
ppelle le comte d’Alets.”

I

7 TA

anf
qi
IR
ii 8 REVENU DU MENDIANT.—Un mendiant qui
nait affligé que d’une légère infirmité, rencon-
al an jour un individu de la- même profession

la vue faisait horreur. “ Combien: gagnes-tu
+ Jour? loi dit-il.—Quarante sous.~—Quarante
;ki$ ! reprend. l’autre, je ne donnemis pas ma
rmfiée pour vingt francs, si j'avais le bonheur
J gjre aussi infirme quetoi.”

hLA VERTU DU REPUBLICANISMB.—On célébra i
jal, en 1794, avec grand pompe, l’anniversaire

wlleux époux qui comptaient cinquante ans de
iage. Le récit de la cérémonie a été impri-

«Met l’on y trouve ce Sixain alressé aux deux
@«llards par un poëte du terroir:

qt rance, cher papa, fait beaucoup de miracles,
ses décrets sont pour nous des oracles;
Nous espérons que cette réunion

1s donnera bientôt un beau petit poupon;
Nous l’attendons de votre amour sensible,

K vrais républicains il n’est rien d’inpossible. 



‘J'ai confessé ce matin.” Ce disant, il sort
“soudain nos amateurs de sortir aussi, sans ôsR.
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“ UN GRAND MALHEUR-—UnParisien qui se tfda
‘Vait avec sa femme dans le convoi du chen

* fer, lors de l’épouvantable catastrophe du 8 Jui;
1842, se sauva par miracle; sa femme y res!ffit p
pent. Notre homme revint chez lui, mais 1l Jr k
perçut en rentrant qu’il avait perdu son parap i ope
il «lla le lendemainle réclamer à la préfectur fume
police.—Qn ne l’avait point retrouvé.—Quau K‘lk
‘raconte cette histoire, il ne manque jamai end
dire: ©“ J’y aiperdu ma femme et mon parap fume
un parapluie tout neuf.” pir. |

- BoN TOUR D’UN cURE.—Un curé était tour
té par la noblesse de son voisinage qui imp july
nait fréqueinmentde ses visites et de sa gouri ft de
dise. Un jour qu’il arriva sept ou huit hobe pi
chez lui, il leur fit bon accueil. “ Messiffime
-soyez les bienvenus. Çà ! que l’on se dépfruñ,
garçon ! au vin, au colémbier, au crochet, au ft sum
lailler, serviettes blanches!”’ Disantcela, il Riu
un surplis, un bréviaire ; ce qui ne laissa pa: tg
de les surprendre. “ où allez-vous donc siBliane
Monsieur le curé ?—Je reviens incontinent: BF.
‘Jerai qu’aller et venir ; tandis que le dîner ff!
‘ prêtera, je vais réconcilier un pauvre pestifér

I

: od,£

venir de longtemps. i
LE RHUME IMPRÉvu.—Un ambassadeur, € oR

, tout récemmentde Pologne, fut interrogé paf.
‘duchesse, qui lui demanda s’il était vrai qf.0
Polonaises fussent aussi blanches et aussi fi.*
que:la neige de leur climat. «“ Cela est sf.
madame, répondit , l'ambassadeur, que sof.
leur seule présence m’a fortement enrhimé.§



   

     

  

E VOL A LA MÉLASSE.—Un individu se pré-
arBe chez un de nos bons épiciers: ““ Quatrelivres)
nd élasse, s’il vous plaît ? ” Le marchand prend
hifruche pleine du liquide demandé : “ mais où
ymotre pot, votre bouteille, n’importe quoi, en-:
msiipour la mettre ? dit-il à l’acheteur, au mo-
unfit d’opérer le pesage.—Un pot ?…. Ah! oui

Minement... le voici...” Et il étendit son cha-
. % Mais...—Ah ! rassurez-vous, c’est un pa-

amfreprend aussitdt Pinconnu: puis il jette im-.
wiatement une pièce de cinq francs sur le

ptoir. Le marchand, complètement rassuré,
4 mgeaucoup et s’exécute. Possesseur de sa mé--
Ye, l’acheteur prie le marchand de ne lui ren-
« qurque des pièces de 50 c. Pour satisfaire cet
“We désir, le marchand tire de son comptoir sa
-Yaje à monnaie; mais, au même instant, il se;
sine coiffé duchapeau rempli de mélasse, et le
pafle sucré lui dérobe complètement la vue.
«id il put enfin y voir clair, la monnaie, la
wf de cing francs et le voleur, tout avait dis-
yx «+ La mélasse et le chapeau seuls étaient restés.

     

   

         

  

   

  

    0" bnaladroit avait coupé, en le rasant, Mgr. de
jotte, évêque d’Amiens. Il s’en allait confits

5 avoir reçu son paiement. Mgr. de la Motte
sPétant aperçu qu’à ce moment de sa mala--

e le fit rappeler ; et,lui donnant une nouvelle
p de monnaie : “ Mon cher, lui dit'l’évêque,
vous avais payé que pour la barbe ; voilà
In saignée.” Le barbier voulant s’excuser

  
  

    

    

  

   

   
[vous entends, lui dit l’évêque, vous n’avez
poulu queJe bouton restit sans boutonniére.”
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MoucHER Li. CHANBELLE.—On parlait dewjum
Charles-Quint d’un hommequi se vantait de afar
voir jamais eu peur. “ Il faut, dit l’empereur,<fi ir
cet homme: ait jamais mouché de ‘chanc “Non
avec ses doigts.”” = | 01 peau
-LE DIABLE, GOUSIN DU ROI D'ANGLETERRI
GeorgeII, roi d’Angleterre, était contrarié
ses ministres pour la nomination d’un vice-roi d
lande. Il s’était levé avec dépit et avait pe
dans sa chambre, laissant les ministres dan
plus grand -embarras, car ‘il n’avait point pris
décision. Enfin, voyant que Sa Majesté ne
vendit point, ils lui députèrent lord Chesterti
comptant sur les ressources de son esprit pour«
mer l’agitation du monarque, ét pour obteni
qu’ils désiraient. Chesterfield owvre tout dot
ment la porte, ét s’approcha, d’un air très-resy
tueux, du fauteuil oùle prince s’était jeté. ‘
suis chargé, dit-il, Sire, de savoir de quel»
Votre Majesté veut qu’on femplisse le blanc lat
sur la patente.—Mettez-y le diable, répond lef
en colére.—Mais, Sire, dit d’un ton sérieux fe:
nistre, le diable sera donc qualifié de féal et a;
cousin de Votre Majesté1” George, éclata def,
et lapaix fut faite. |
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EVE GOUDEONNEE.~Un ‘ministre : ‘protesfuy
était monté en chaire, pour lire un passage d
Bible à ses ouailles. Après avoir mis ses lune
il lut: “ Alors Dieu. donna une. compagn
Adam.” Puis, tournant la page, le. saint honÿ
continua : “ Et elle était goudronnée en deck
et au dehors,et pleine de toutessortes d’animaul
Le révérend avait sauté un feuillet et était th
bé au milieu dela description de l’arche.
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DISPOSITION-—Un homme s'étant émbarqué:
iüln navire pour les Indes, l’envie de vomir
el si fortement, qu’il dit au capitaine du na-
wi‘ Monsieur, je vous prie de faire arrêter vo-

Esseau, parce que je veux vomir.”

  

  iE] °

= ARQUIS DE L’ETorrère.—Le marquis de
“'Rère, officier au régiment des Gardes-Fran-
HFle plus bel homme qui fût dans Paris, fut
al Pis cruellement dupe de la bonne opi-
én'il ne pouvait manquer de prendre de lui-
*T} d’après admiration générale dont il était
I Se trouvant au milieu de la foule, dans-
se? b de Quinze-Vingt, à la messe de midi, il se
“Mipressé de côté assez singulièrement pour
#24, rner avec vivacité vers son voisin. Celni ‘
W-Rerrait ainsi lui dit: « Monsieur, voudriez-
Men vous tourner de autre cété ?—Pourquoi
ape lonsieur ?—Puisque vous me fôrcez de l’u-
 ( EMonsieur, c’est que je suispeintre, et mon
MXR de, qui est dans la tribune a gauche, char-
Rue jolie dame de faire votre portrait, me-
«lie sur l’attitade dans laquelle il voudrait
æéisir.”” M. de l’Etorière doute d’autant
siBle la vérité de cette assertion, qu’il aperçoit‘

en haut un homme qui avait les yeux sur
y mÆuquel il crut voir un crayon en main. À» : |
sf qu’il se sent touché, il a grand soin de

la position qu’il croit lui être indiquée.
ps minutes après, son voisia lui dit : “ Mon-

  
   

  

   
  

 

  
  

    

  

 

 

ge Vous suis obligé ; ne vous gênez plus:
«a ft-—Ab ! Monsieur, reprit le marquis, on
ani être plus leste.” Le prétendu peintre

Ÿae dans la foule, et M. de l’Etorière, fouil-

 

gt JS 55 poches, s’aperçoit que l’histoire du -  
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»

portrait n’avait été qu’une ruse pour lui vole
bourse, sa montre, sa boîte, et tout ce qu’il a
de bijoux sur lui.
LA CONSIGNE INTERPRÉTÉE PAR UN SUISSHim

Autrefois, à Versailles, il était d’usage, le jou

la Fête-Dieu, de sortir les tapisseries des. Gdn

lins, en réserve au château, pour les tendre s

passage de la procession. Comme cestapissy
étaient déslors, comme aujourd’hui, des morce

d’une grande valeur, on prenait quelques pré«

tions pour les préserver de tout accident. L’u

le plus habituel était de les faire garder pa
des soldats de la maison du roi. Un Suisse
un jour de Féte-Dieu, chargé a son tour de™

surveillance. “Tu vas te placer là, en facf”*!
ces tapisseries, lui dit son colonel; et tute pr4f
neras delong en large, avec une baguette[**!
main, sans faire semblant de rien.” Il était [WT
heures du matin. La procession passe, on rl
les tapisseries. Le soir, vers neuf heures, le dk

nel passe, en se rendant au château pour som!
vice, dans la rue où, le matin, il avait plac ‘Pon

homme,et le retrouve continuant de se promf*-
de long en large, en agitant agréablement sf"
guette. ‘“ Eh! que fais-tu là, à cette heure[He

dit le colonel étonné.—Mon colonel, je fais,
blant de rien.” L’officier supérieur se ry aly
alors sa consigne du matin et se hite de es, 5
dier, en riant, cette innocente victime de lak, :

lité à ses devoirs militaires. Le brave solday, Li
vait apparemment vu dans cette consigne
chose que l’ordre de faire semblant de rien. |,à

  

   

  

 

  

   

  

  

 

  

 

 

  

UN PROPRIÉTAIRE MODÈLE.—Un propri
. .,

A 04s

revenait d’un petit voyage, et comme Ilalla ki    
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Têbhez lui, il aperçut un homme qui volait des
ignes dans son parc. Il revient sur sespas,
tun détour d’nne demi-lieue. À son arrivée,
omestique lui demanda la cause de son re-
t d’unepromenadesi hors de propos. “ C’est,
quej'ai aperçu dans mon parc un homme

de fin arbre, qui volait des châtaignes; je suis

  

  4! m'eût aperçu, la peur aurait pu le faire
r, et peut-être se serait-il blessé mortelle-
Des châtaignes valent-elles la mort Fun

   

 

CONSEQUENCE LOGIQUER.—Swift étant prêt à
pr à cheval demanda ses bottes, son domesti-
#s lui apporta. ‘‘ Pourquoi ne sont-elles pas
ées? lui dit le doyen de Saint-Patrice.—
ue vous allez les salir tout à l’heure dans
pmins et j’ai pensé que ce n’était pas la
de les décrotter.”” Un instant après, le do-

wu jue ayant demandé a Swift la clé du buf-
À Pourquoi faire? lui dit son maître.—Pour
ë er.—Oh ! repris le docteur, comme vous

encore faim dans deux heures d’ici, ce n’est
peine de manger à présent.”

  

  
  

sor.—Le maréchal de Schomberg, qui était
nd, avait un maître d’hôtel qui, voulant

fer d’avoir mal réussi dans une commission,  

ar un Allemand.—Ils avaient tort, répondit
ehal avec beaucoup de flegme, ilsdevaient

  FrOAST INATTENDU.—Le comte de Stair, lors-
ait ministre plénipotentiaire en Hollande,
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‘donnait souvent des fêtes auxquelles il iy
toüs les autres’ ministres étrangers qui, de
côté, l’invitaient aussi aux leurs. Un jour |
se trouvaient tous assemblés chez l’ambassif

- de France,celui-ci, faisant allusion a la devi|

le monde fit raison. L’ambassadeur de If.
Louis XIV, portala santé du soleil levant L,

ratrice-reine but ensuite à la lune et aux ég
fixes. On attendait comment le comte de
boirait à la santé de son maître: 11 se lève,«

-eninvitantles autres. “A Josué, quiarrétd !
leil, la lune et les étoiles.” il

: Trois bêrises.—Le sieur Gaulard, voyaffä,
“jour au coin de sa cour un grand tas d’orduf
‘facha contre son maître d’hôtel, qui ne les Yong

“pas ôter. Celui-ci dit pour excuse qu’on ne
vait pas de tharretiers à point nommé : fin
charretiers, ditGaulard,hé ! que ne faitek da
“faire une fosse où l’on enterrerait tout cy
‘Mais, répondit le maître d’hôtel, où mettra-Boon,
‘terre qu'ontirera de cette fosse ?—Parblefk j
pliqua Gaulard en colère, vous voilà bien « L,
-rassé : faites faire la fosse si grande que Bin
puisse entrer.” Co R qu
—Un écolier s’étant allé baigner pour fèm

.mière fois, pensa se noyer. Effrayé du péiky
avait couru,il jura qu’il ne se mettrait plier,
Peau qu’il ne sût bien nager. . in
—Unhomme ayant une cruche d’excellbi

la cacheta. Son valet, ayant tait un trou FR
sous, buvait le vin. Le maître, voyant sf.
diminuer, quoique le cachet fût entier, êt!
pris et n’en pouvait deviner la cause. Qu;
«lui dit : ¢ Mais prenez garde qu’on ne let
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s—Eh ! gros sot, reprit le maître, ce n’est
l@r-dessous qu’il en manque, c’est par-des-
1, | . LS

l'RARREAU CASsÉ.—Un jeune enfant d’une
hrétienne avait, sans mauvaise intention,
un des carreaux de l’étude. On ne s’en
as encore aperçu, mais le pauvre enfant
ait de peur chaque fois qu’on lui adressait
e Undimanche, le curé de l’endroit vint
r le catéchisme, et interrogea quelques-
enfants parmi lesquels se trouvait le mal-

x coupable. Le curé lui dit: ‘““ Qu’est--e
it le ciel et la terre ?“ Tout préoccupé de

ngreau, l’enfant répondit: “ Monsieur, ce
a,ÿS Moi.—Comment, ce n’est pas toi ?—Eh
= Monsieur, c’est moi, mais je ne le ferai

To -
gifS XIV ET LE VOLEUR.—Unfilou s’avise in

@ décrocher une pendule dans un des ap-
@nts de Louis XIV. A l’instant où il fai-

wind coup, le roi entre. Le voleur, sans per-
ygête, dit : ‘“ Je crains bien gue l’échelle ne
md Leprince, persuadéqu e ne peut être

écr ou

  
   

  

   
  

 

  

 

«uRlqu’un de service qui oche gètte pen-
ir quelque réparation, tient le pied de1’6-

æÿde crainte d’accident. Quelques heures
11@N se plaint au monarque qu’une pendule
ailevée dans l’un des appartements, on ne

qui ni comment. ‘‘ N’en dites rien, dit
die suis complice du vol, ça” c’est moi qui

’échelle pendant qu’un la décrochait.”  
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